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La légende de Zirconia 
 
 
Il y a plusieurs années de cela, dans le petit village d’Oxford Valley, vivait un groupe de 
mineurs. Il n’y avait qu’eux qui y habitaient, car la mine où ils travaillaient était trop 
éloignée pour qu’ils puissent y habiter avec leur famille. Ils y vivaient du printemps jusqu’à 
l’automne. Pour combler le manque que leur causait l’absence de leurs épouses et de 
leurs enfants, ils organisaient des soirées où le whisky coulait à flot. Chaque jour de la 
semaine, dès l’aube, ils entraient dans la mine et n’en ressortaient que le soir à la tombée 
de la nuit. On ne se gênera pas pour dire qu’avec les conditions dans lesquelles ils vivaient, 
ce n’était pas toujours facile. 
 
Un jour, pendant qu’il allait porter des diamants dans la réserve, le plus vieux des mineurs, 
dont le surnom en révélait beaucoup sur son caractère (ce n’est pas tout le monde qui se 
mérite le surnom de monsieur sans fond), aperçut un point lumineux. Il en parla aux 
autres qui s’empressèrent de lui dire qu’il devait avoir trop bu et plutôt que de dire de 
pareilles âneries, il ferait mieux de se servir une autre gorgée de whisky. Quelques jours 
plus tard, le mineur eut la même apparition. Il décida, cette fois-ci, de garder ça pour lui 
et de continuer à travailler tout en se rinçant le gosier à grands coups de boisson. 
 
Le lendemain, plusieurs de ses confrères de travail vinrent le voir et lui demandèrent ce 
qu’il avait fait des diamants. Tout surpris, il leur répondit qu’il les avait placés avec les 
autres, comme à son habitude. Ils le saisirent par le bras et l’entraînèrent jusqu’à la 
réserve. Elle était complètement vide. Abasourdi, il leur bafouilla des explications 
incohérentes. Peu importe ce qu’il disait pour se défendre, les autres ne le croyaient pas. 
Avec raison, quel imbécile croirait un homme à moitié saoul, quand plus d’une centaine 
de diamants disparaissent en un éclair ? Le pauvre homme, malgré son innocence, fut 
banni de la mine. N’ayant plus d’emploi et pas de femme, il se retrouva seul dans les rues 
froides et terrifiantes de la ville. Tout le reste de sa minable existence, il chercha à 
résoudre cette mystérieuse disparition, espérant que s’il la solutionnait, les autres 
voudraient bien qu’il revienne. Il chercha pendant des années, mais en vain. Le jour de sa 
mort, juste avant de rendre son dernier souffle, il la vit. Comme une apparition, elle se 
montra à lui et il sut que c’était elle qui les avait dérobés. Ce spectacle se reproduisit 
plusieurs fois dans les années qui suivirent son décès, les autres mineurs eurent cette 
apparition eux aussi. 
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Lors d’un de ses vols, Zirconia se fit malheureusement prendre. Elle avait oublié que, 
depuis un certain moment, les Grands-Pieds (nom qu’elle donnait aux humains) 
surveillaient la réserve de nuit. Elle passa un arrangement avec l’homme qui était de 
garde cette nuit-là. Elle lui promit une part du butin s’il ne révélait pas son existence. Il se 
laissa convaincre très facilement, comme la plupart des gens, il était avare et cupide. 
 
Elle vint lui porter, comme promis, sa part du butin, mais s’assura qu’il avait bu. Par la 
suite, toute l’histoire recommença du début. Le reste des mineurs vinrent le voir, mais 
cette fois, ils avaient la preuve que c’était bien lui puisqu’il était couvert de diamants. Une 
fois de plus, Zirconia s’en était tirée à bon compte. À sa deuxième capture, elle eut moins 
de veine. Le Grand-Pied qui s’était rendu compte de sa présence était plus jeune, plus 
intelligent et surtout moins saoul que son prédécesseur. Il la mit dans un bocal et la 
harcela de questions. Il lui demanda surtout pourquoi elle volait les diamants que ses 
compagnons et lui ramassaient chaque jour, à la sueur de leur front. Elle lui répondit, 
insultée qu’on la traite ainsi de voleuse, que ce n’était pas elle qui volait les diamants, 
mais bien eux. Elle lui précisa qu’elle était la fée des diamants et qu’elle venait chercher, 
chaque soir ce qui lui appartenait. C’est alors qu’il lui demanda ce qu’elle faisait de tous 
ces diamants ? Il n’eut pour toute réponse qu’un bruit d’hésitation. La fée comprit qu’elle 
n’avait pas besoin d’avoir tous les diamants pour être la fée qui les représente et qu’elle 
ne se manifesterait que pour punir ceux qui le méritent. Après cette nuit-là, tous les 
diamants restèrent bien en place dans la réserve. Tout ça grâce à cet homme dont on ne 
connaît toujours pas l’identité. 
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